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COMPTE RENDU DES SEANCES

DE LA.

SOCIETY BE PHYSIQUE ET D'HISTOIRE NATURELLE

DE GENEVE

Vol. 36, N° 3. 1919 Aoüt-Decembre

Seance du 4 septembre 1919.

Leon-W. Collet et Max Reinhard. — Sur I'existence d'line
lame de cristallin dans le sedimentaire de la Jungfrau.

La coupe geologique de la Jungfrau, donnee par Baltzer 1 en

1880, etudiee ä la lumiere de la tectonique moderne etonnait

par sa formidable epaisseur de Malm normal entre le fond de

la vallee de Lauterbrunnen et le Schwarz Mönch.
En 1911H. Seeber2 donnait, entr'autres, un nouveau profil de

la Jungfrau, malheureusement impossible ä retrouver sur le
terrain.

A la suite d'etudes faites en 1918 et 1919, MM. Collet et

Reinhard ont decouvert les elements teetoniques suivants, dans

le sedimentaire de la Jungfrau, faciles ä contröler sur le sentier

qui de Stechelberg conduit ä la cabane du Rottal et de cette
derniere ä l'arete par laquelle se fait l'ascension de la Jungfrau:

1 Der mechanische Contact von Gneiss und Kalk im Berner Oberland.
Beiträge z. Geoi. Karte d. Schweiz., XX. Lief., Atlas, Taf. III, flg. 4.

2 Beiträge sur Geologie der Faulhorngruppe (westlicher Teil) und der

Männlichengruppe. Inaugural Dissertation. Universität Bern, 1911.

C. R. Soc. phys. Geneve, Vol. 36, 1919. 5
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1° En discordance sur le cristallin de Gastern, une serie autoch-
tone plissee, allant du Trias au Malm, chevauchee äla base de

la Bärenfluh par:
2° Une serie normale commengant par des calcaires dolomi-

tiques du Trias et s'etendant jusqu'au Malm, qui forme la paroi
de la Bärenfluh.

3° Un anticlinal couche de cristallin de Gastern, indique dans
le profil de Baltzer, comme separant le synclinal inferieur du

superieur. Get anticlinal possede au-dessus de la Bärenfluh un
flanc renverse etire de sedimentaire et, au-dessus de la Cabane du

Rottal, un flanc normal sedimentaire d'une epaisseur de 10 ä

15 m, allant du Trias ä la base de l'oolithe ferrugineuse du Cal-
lovien. Ce sedimentaire normal est chevauche par:

4° Une lame de gneiss mylonitises, d'une epaisseur maximum
de 0 m, qui a entralne sous eile de minces lentilles de calcaires

dolomitiques du Trias. Sur la lame de mylonites se trouvent
des schistes et des calcaires intensement dynamometamorphises,
appartenant ä l'Oxfordien et au Malm. La lame de mylonites
entoure l'anticlinal couche de cristallin, cite sous 3. Elle ne
tarde pas ä disparaltre completement par laminage, en sorte

que le Malm qu'elle supporte vient en contact, vers le NNW,
avec le Malm de la Bärenfluh. Ce contact mecanique est tres
visible au pied de la paroi qui domine le sentier conduisant de

la Kalte Brunnen au Schwarz Mönch. On trouve meine en un
point des quartzites du Trias intensement lamines entre les

deux Malm.
MM. Collet et Reinhard envisagent le premier chevauche-

ment de la base de la Jungfrau, decrit sous 2, comme un decol-

lement de l'autochtone produit par l'avancee de l'anticlinal couche

de cristallin, elle-meme causee par le deferlement de la nappe
ä mylonites.

En suivant l'arete de Malm, de la nappe de mylonites, qui
domine la cabane du Roital et qui conduit ä l'endroit oü

commence la vraie grimpee de rochers raides de la Jungfrau,
MM. Collet et, Reinhard ont trouve :

5° et 6° deux autres plans de chevauchement marques par des

quartzites du Trias' reposant sur du Malm et supportant le

meine terrain. Ces plans de chevauchement se poursuivent dans
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le grand couloir descendant de la Silberlücke, oü despaquets de

calcaires dolomitiques du Trias sont facileinent reconnaissables
ä la lunette. Plus au NNW, les contacts de ces deuxiöme et
troisieme cheyauchenient se font, comme pour le premier
(nappe ä mylonites), par Malm sur Malm.

Les chevauchements constates expliquent done la grande
epaisseur de Malm entre le fond de la vallee de Lauterbrunnen
et le Schwarz Mönch.

Les auteurs se bornent, pour le moment, ä signaler ces faits
se reservant de conclure une fois leur etude terminee.

Seance du 2 octobre 1919.

Leon W. Collet, Max Reinhard et Ed. Parejas. — La geo-

logie de la Jungfrau.

Apres avoir decouvert l'existence d'une lame de cristallin
dans le sedimentaire de la Jungfrau, versant du Rottal, les

auteurs ont etudie les regions elevees de la Jungfrau et du

Mönch.
Le « coin » superieur du sedimentaire affleure au Jungfraujoch

(3470 m) et, par relevement d'axe au NE, au Mönchjoch
superieur (3618 m). On trouve au Jungfraujoch, de bas en haut,
en contact mecanique sur le cristallin de (lästern, les elements

tectoniques suivants:
1° des calcaires plaquetes, noirs, ä veines de calcite supportant

une couche fortement mineralisee, representant l'oolithe ferru-
gineuse. Sur cette Serie intensement laminee (1-3 m) reposent:

2° du Trias et du Malm (2-3 m), supportant:
3° une lame de gneiss mylonitises de 0,20 m d'epaisseur, dis-

paraissant souvent par etirement, et environ 2 m de calcaires

noirs du Jurassique. Sur cette troisieme Serie, on trouve :

4° Une deuxieme lame etiree,plissee et faillee, de gneiss
mylonitises (1-2 m) qui supportent environ 20 m. de calcaires noirs
du Jurassique.

Le cristallin qui forme le sommet de la Jungfrau, tout comme

celui du Mönch, chevauche cette derniere serie. Ce cristallin ap-
partient, sans aueun doute, au massif de l'Aar.
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